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UN MADRIER MAGNETISE

smENE 5'OUVANTAIL.E AU HIuIREAU DU
(CANAH11"

Depuis quelques semaines on a beau-
coup parlé de planchette qui a si bien
prophétisé la mort de l'Hon. M. Mer-
cier.

Dans des milliers de famililes on fai-
sait écrire planchette et on interrogeait
les esprits sur les événements à venir.

les autorités ecclésiastiques alarmées
par la crédulité du peuple dans les pré-
dictions le la petite table LI crayon et .1
roulette, ont défendu aux fidèles( de se
servir (le planchette pour connaitre le
futur.

Le CANAici pour rester ou règle avec
s"n Ordinaire a renoncé àh latplanchette
f4t à ses écrits.

Du reste. le CANARD n'avait qu'une
iiédii-re confanii-e dans les discours
échevelés de planchette. Il s'est aperçu
qu'en plusieurs cas elle blaguait son pu-
tilic. Planchetto de plus était trop pie-
lite pour renfermer les gros espiits (que
lA CANA1alstenait à consulter.

Une planchette. fi donc I C'est insigni-
fiant pour nous.

Le CANAno a résolu de faire grand
dans le domainîe du spiritisme.

Il a mis planchette au rancart et il
s'est servi d'un madrier de 3 pouces,
douze pieds de long sur un pied de largo.
Rédacteurs, collaborateurs, imprimeurs
et une demi-douzaine d'amis se 'ont ré-
unis dans le bureau du CANA)n1 pour
procéder i une expérience de magné-
tisme avec le madiier.

Les personnes présentes ont placé leurs
mni ins sur la grosse pièce de bois sou.
tenue par cieux roues de " cabarouet." et
un crayon de mine d'un foràât propor-
dionné A la grandeur du madrier.

Ce madrier, venait du pont Curran et
avait été recueilli à la Longue-Poinite.

Leis magnétiseurs après avoir impoi
leurs mains pendant une heure et demie
sur la pièce de bois, ont entendu tout à
coup un effroyable craquement. Un
noeud s'était détaché du bois et avait
été projeté par une force invisible jus-
qu'au plafond.

Le madrier s'est mis à décrire rapide-
ment avec son crayon sur le plancher
des cercles concentriques.

Notre directeur a porté la parole au
nom des assistants et a procédé comme
suit i son interrogatoire du madrier ma-
gnétisé:

-Es tu disposé i parler ?
-Oui.
-Es-tu un esprit de l'autre monde ?

-Oui, je suis feu Guibord.
-Maintenant, dis-nous si tu peux

prophétiser ?
-Assurément.
-Quels sont les "coming mnen " à

Ottawa ?
-J. G. H. Bergeron, Amyot, et Pan-

neton de Trois.Rivières.
-Quand auront lieu les prochaines

élections fédérales ?
-En avril prochain.
-Ouimet fera-t.il élire ses hommes?
-Nix.
-Caron, lfra-t.il triompher les con-

servateurs dans son district ?
-Non.
-Et Angers ?
-Il sera nommé juge avant les élec-

tions.
-Qu'arrivera-t-il à Ifonorius Beau-

grand ?
-11 vendra la Patrie ù un syndicat.

Il s'établira à Paris où il sera le com-
missaire général du Canada à l'avéne-
nment les libé -aux.

-Filiatrault se reconnaltra-t-il avant
le mourir ?

-Oui. Il finira ses jours dans Péta
blissemnent du Docteur Jacques.

-Chiniquy se reconnaîtra-t-il avant
(le moulir.

-Non.
-Quand mourra-t-il ?
-Le 2 janvier.
-Comment se dénouera la situation

politique -à Québec ?
-Il y aura une nouvelle " vèlerie " à

Québec. Une vêlerie semblable à celle
de 18'i8.

-Combien y aura-t-il de veaux ?
-Sept lont un i deux têtes.
-Nantel deviendra-t-il premier mi-

nitre ?
Oui.
-Le sénateur Tasseé deviendra-t-il mi-

nistre ?
--Jamais.
-Qu'arivera-t-il( de remarquable aux

prochaines élections générales à Mo t-
réal ?

-Currait sera battu par McShane et
il sera ensuite nommé juge.

-M. François (Crheille sera t-il
nommé un jour surintendant du Canal
de Lachine ?

-Jamais.
-Que fera-t-ll ?
Il se présentcra dans le conté d'Ho-

chelaga contre le Docteur Sévérin La-
chapeille.

-Sera t-il éli ?
-Noin.
-.--Comnient finira le docteur ?
-1l deviendra le imédl cini hygiéniste

du port de Montréal.
-Quel est le projet secret que caresse

actuellement M. Joseph X. Perreault?
- d'est d'être nomié -gent com:mer-

cial du Canada en Franco.
-Tardivel se reconna itra-t-il avant le

nouiir ?
-Oui.
-Qui sera le pSochain archevêque de

Montréal ?
-Le chanoine Bruchési.
-La Ilècihe cde l'église St Jacques est-

elle bien solide.
-Non. Elle tombena dans l'an et

jour.
-Quand construira-t-on le bassin 1

Hochelaga ?
-Quand les promoteurs do l'entre-

prise auront suflisamment assuré leur
fortune.

E la gare de l'Est quand la finira-t-
on?

-Lorsque l'échevin Hurteau sera re-
venu d'un voyage qu'il se propose de
faire en Europe.

-Quand placera t-on Maisonneuve
sur la Place d'Armes ?

-Lorsque le juge Paquelo sera mort.
-Comment finira la poursuite au cri.

minel contre M. Emmanuel St-Louis ?
-Il sera acquitté, mais les frais du

procès seront« très élevés.

-Quel sera le résultat de l'enquête
sur la police ?

-Le chef Hughes seia décoré.
-Pour combien de temps Monsieur

de Montigny en a.t-il comme recorder
de Montréal ?

-Pour sept- ans et sept quarantaines.
-Quand Joe Vincent tirera-t il son

dernier coup de canon ?
-Le soir des prochaines élections gé-

nérales pourvu que les conservaiteulir
remîportent la victoire.

-Les bleue gagner ont-ils ?
-Non.

LE PARFAIT SECRETAIRE
MODIELEs DF STYLE apisTo'I'AJll-E

Comme le CANA ioi tient i être un jour.
nal aussi instructif qu'amusant il cormt-
moence aujourd'hui la publication de
modèles de lettres de tous geitres.

LETTRE
A un ami qui venaiL d'etre destitué iuju>;ement d'une

plice qu'il occupait avec hodiheur.

A M. Frs. Corbeille,
Canal Lachine,

-Comenit finira on cour d'Appel Mon très cher ami, sije suis affligé at
l'action de Filiatrault contre Monsei-idelà (e toute expression du cruel évène-
gneunr. nient qui vient le vous atteindre dans

-l.e jugement de lai. cour inférieure les fonctiona (le wharfinger que vous
sera confirmé. remplissiez avec tant d'honneur, certes,

On entendit alors un craqumnent pro-je suis bien hit d'en être surpris, tt
longé dans le madrier. Il était fatigné telles disgrâces n'arrivent qu'aux hon
d'écrire et on (dut journer lat séancep. Ites geint vous teas probe, francin-

eadre; votre mérite est modeste, et, par
r~- 7>11-conséquent, vous n'avez l>u, v'ous n 'avez

Djernier Bulle tin itm i parer ni imême prévoir les coups

su a a té(eM.T ' me l'intrigue. ui agit toujours dans
ls f'o nre etious le maisue e vul -

de lapris loîrnie, usurpe les succès qui devraient
La directeur de i a prisun reréservés avueul talent. Vous crte-

mrieux considérable. Soil médecin lui iatevl que telempls i a ue vou ocxonez
injecté hier,on liutes doses, du seru.do ntels ungen u v ou s ête s oefrasci
mtulet, ce qui à%etfl-u-r effet de dissiper vutte mér:ubaise ejalousie l eiédiocrité
les humeurs atrideq qui tiet logées sappliquetà nveniver tuts vos 'a-
dans l'oreillette gauche de gon cSuur. tionp

Coeimatin lo t'acteur au déposé à ma ré- En un iot, , ai :î isea oen e
s rdence une missive renfermée 7ans du e lis vils en u gage pour vous supplanter.
enivelopp>e couverte (I'hyér'gl >'hes a 'ux Je crois cependant, mon très cher amui,
qluatre coinsovous connaltre lissez pour être dersuitca

Le secrétaire <le l'illugt-e malade a 1cu evous supporterez cette disgràce avec
constaté que c'était les inscriptions chlui 'autant plus (te dignité et de force, que
noises. (rrande a été sa stupéfaction lors- votreudcrupuleuse délicatese n'a aucune
mu'il apprit lue la qiui u ive, éditd e en ese de reproche di!!eperire. il faut

chinois, était une lettre aut r.pdi
l'empereur de aCii.(es imnputation-i grossière.3 que vous en-

V moiiune copie fidèle de la lettre en ne is ont fait pesersur votre réputation
question u sar une démiv estrarier a complète de

votre innocence il faut, lis-je, coafon-
re la calemnie que das ce malheur,

S pvotre conscience jalouse du mérite, re-
.-l a pouss la médiocrité malfaisantequi,

S l rebladlee la chenille, rampe et flétrit
c o étaitue lestrleurs.

Vengez. vouis avec éclat en posant vo-
tre candidature cans Hoc'elagarsoyez

en mrée temps un (les Vous on-
~' ~a«cif contre IM. curran.

cove qu e tel eli qevs oI uie

>~~ .~ oue le voyej vu arle iavéec la

v1à 11', i i îchiRe d'un ivéritable aii:j'ab<ordelatqueHtionsans ung e nantem t, et <ne
butte l que vous ne trjaosivec a éaucune

î 1V- ~ ~ reniez donccorg aevieifi-
a utuie; votre propre etime. vous reste

~ -ift~I ~ ~a ' 4. 'est lun trésc>r qu'il n'est pas atr pouvoir
dle la malignité humaine de v-ous enle-
verneti nmot, nttacemisnt et tesoffres
dlservices d toie ature vous usontde

L.ýe diredè1etijaa. fait rziî~rar en t<iitt-qutluJ e oi.dant o'tlun rès cheramtlo
hâteMl- l'op-Song, propriétaire dune coinLeziiio c aîrle dévouement nut bornsad
btuandderie, pour traduire 'atngnpue piècDe vote igidtéedf.'eini,

ee littérature orientalud. ss aG auun
voici la tr-aducticon Nl8a, 110ivau

A u onze',eCspèc, Fumez le Cigare "Rosebud."

ureriersrayonele la lune dOci t de u juh e
dent,danpsonutroaat, toi ,iittii euen-
le ventre est jaune ccmmne ccd ui quoepeu tfiper stitieux, le uarnavalne
du dragon i, le'fils lu soleil te era pas gai: le mantrdi gras tombe le d3.
salue. En apiih)mleunt qui, ti étais voa- oin nocelneinqt;rait flut, s'écria quelu'un,
nde. j'ai as.4enîl.é imes.dinristres, et je (ue e fat n vendredi
leur ai comvanodétee recriurirc c jstoe m ,
leurs sortilèges p loér chasser les malims
espe itsm let'incohmodp ét. J'ai fait rétit
la ier les gongs8autour idlstlutesrles
pagodes de Pékin et. j'ai fait éprouver à Est-il peureux? demandait-on à uin
tous les lmnangiuS (de Chiale ltsu)ppiflichomme en lui parlant d'un cheval qu'il
de lat cangue. Les Japtenis suait en venait d'acheter. - oit pas du tout
train de mfaurner dans la armalade s ocelas
aieje pouvais snmrtirmlieaditale, biene aeule s

u ejj'irais te voir. Je t'envoie un bevuuspna cl
bleu arraché de la veste <'un de bes
mandarins - Ce era peur toiun t- a qu.catnommégcoquelet plaidait
bonheur. Je te salue enonauntour contre Lingue , et arouetait, en

le no nt(ce dire matr e in-gi-et.
Ifn'rc:Pr. Celuie-d riposta en disant vi son tour

tn;iotr r pCocu-et-laid.
FumezdleegLACKSTONEn ain v n

le meilleur Ciare a ic.ttératureilnl.


